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D'UNE ÉCOLE

Aussi longtemps qu'une moitié des hommes se mêlera
d'instruire l'autre moitié, nous verrons se perpétuer le

dilemme de l'école. Si vous abandonnez l'élève à la
nature, celle-ci vous en refait un aimable sauvage. Si

vous le chambrez dans les classes et dans les livres,
vous en faites un civilisé de convention. Or chacun sent
que I homme, l'homme bien fait, serait celui chez qui
la nature et la culture s'emboîteraient si parfaitement
qu'elles ne se trouveraient en friction sur aucun point,
et s'illumineraient au contraire l'une l'autre comme
les deux faces d'une seule lumière, qui est la vie. Rousseau

rêvait d'une éducation qui eût été une expérience
de la vie continuellement dirigée. Son « Emile » nous

prouve, hélas, combien il est malaisé de diriger cette
expérience chez l'enfant sans le tromper. On ment
chaque jour à Emile sous couleur de lui faire
découvrir le vrai. En dépit des plus ingénieux et généreux

essais pour concilier ces deux institutrices, la
nature et l'école demeurent face à face, à peu près comme
les deux mères fameuses se disputant la propriété
de l'enfant à la cour du roi Salomon. Pour les mettre
d'accord, les pédagogues ont imaginé ce merveilleux
faux-fuyant: les vacances. Pendant les vacances, l'école
perd ses droits, et la nature reprend les siens sur la
formation du jeune homme. Il en devrait être au moins
ainsi, mais tant s'en faut. Dans trop de familles encore,
l'on tient les vacances pour une simple relâche du
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Links aussen : Picknick auf der Klassen-
Skitour
A gauche en dehors: Pique-nique en
course d'école

Links: Ski-Ausflug
A gauche: Sortie en ski

Links unten: Die Schulfamilie
A gauche en bas: A l'école comme en
famille
Rechts: Töchterinstitut aus Chexbres in den
Winterferien im Wallis: Auf dem Dach
eines Chalets in den Mayens sur Crans
A droite: L'institut pose pour le
photographe sur un toit de chalet près de
Crans en Valais

Unten: LausannerStudenten an derArbeit
En bas: Etudiants lausannois au travail
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A LAUTRE
travail scolaire, sans songer à mettre aussitôt les enfants à l'école
active de la nature. Parents, songez-y, vous privez ainsi vos
enfants de la meilleure partie de leur formation. Car la nature a

beaucoup plus de choses à leur apprendre que l'école, mais on
lui donne deux fois moins de temps. Rappelez-vous cela,
particulièrement en cette heure de surmenage moral que traverse
notre vieille société. Les vacances d'hiver sont là. Par le premier
train donc, envoyez vos enfants à l'institutrice meilleure, à la

nature, qui les attend à la montagne, en robe blanche.
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